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Séance du 23 mai 1951 


Présidence de M. P. LEPESME 


Correspondance. MM. BERTRAND, JARRIGE, VIETTE et VIDAL, lauréats des prix de 
la Société, remercient des prix qui leur ont été attribués. 


Distinction honorifique, Nous avons le plaisir de faire savoir que notre ancien 
Président, M. A. BALACHOWSKY, vient d’être promu au grade d’Officier de la 
Légion d'Honneur, au titre des Anciens Combattants. 


Changements d'adresses, — Lieutenant-Colonel BoussEAU, route d’Aix à Albens 
(Savoie). 
— M. L. CREPIN, receveur-percepteur municipal, 1, rue Bruat, Colmar (H. R.) 


Admissions, M. J. Daniel DE GERMOND, 7, boulevard Beau-Site, Sainte-Maxime- 
sur-Mer (Var), présenté par MM. L. BERLAND et L. CHOPARD. 

— M. G. Lyonnais, 5, rue Alphonse Dubois, Noyen-sur-Sarthe (Sarthe), pré- 
senté par MM. L. CHorparD et P. LEPESME. 

— M. J. A. MENNESSIER, 8, place de l'Hôtel de Ville, Ravieres (Yonne), présenté 


par MM. J. BOURGOGNE et L. Cuoparp. —- Lépidoptères. 
Contributions aux publications. Le Trésorier a recu comme contributions aux 
publications : 
DTM EUAGE Ae Sn ate Re seis he 1.000 francs. 
DRE OMAN NN are Ds AEE ase 500 — 
Dry GUIGNOT o irae APTE DE Ar EIER 1.000 — 


— Les titulaires des prix décernés par'la Société en ont abandonné le mon- 
tant pour les publications, 
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Communications 


Description de quelques Lycaenidae [Lrr.] nouveaux 
de la faune éthiopienne 
par H. STEMPFFER 


Liptena Rochei, n. sp, — 4. Yeux glabres. Front garni de poils noirs, avec deux 
fines lignes latérales blanches. Palpes ascendants, dépassant le front, le 2° article 
revêtu d’écailles blanches, le 3° article noirätre, grêle, acuminé. Antennes noires, 
annelées de blanc, massue allongée à extrémité orangée en dessous. Tarses noirs 
annelés de blanc. 

Dessus des ailes: jaune orangé vif avec les dessins suivants: — supérieures: 
bord costal brun noirâtre, trois très petites taches internervurales brun noirätre 
entre le bord costal et la nervure 7; large tache apicale brun noirâtre dont le 
bord interne forme un angle accentué entre les nervures 6 et 4, cette tache émet 
un petit prolongement submarginal entre 4 et 3; fine ligne marginale brune jus- 
qu’au tornus; — inférieures: fine ligne marginale noirátre entre l’extrémité de 
la nervure 5 et l’angle anal, doublée par une ligne submarginale plus épaisse, 
trois petites taches noirâtres antémarginales près de l’angle anal, les dessins du 
dessous légèrement visibles par transparence. Franges des supérieures brun noi- 
râtre, franges des inférieures jaunes de l’apex à l’extrémité de 5, de cette extré- 
mite à l’angle anal, elles sont brun noirätre à la base, blanc grisätre dans leur 
moitié distale. 

Dessous des ailes: — supérieures: jaune orangé, d’un ton légèrement plus pâle 
vers le bord interne, avec les dessins noirâtres suivants: quelques écailles le long 
du bord costal, un trait bien marqué, épais, soulignant le bord supérieur de la 
cellule et le début de la nervure 7; une strie transversale, irrégulière, très oblique, 
commençant à la côte et se terminant entre 5 et 4; deux lignes parallèles au bord 
externe, toutes deux partant de la côte et se terminant l’une sur la nervure 4, 
l’autre sur la nervure 3, fine ligne marginale de l’apex au tornus; — inférieures: 
jaune orangé avec huit lignes transversales noirátres parfois incomplètes; la 17°, 
basilaire, continue, la 2° et la 3° interrompues en leur milieu, la 4° constituée par 
une grosse tache sur l’extrémité de la cellule et une autre allongée entre 2 et 1a, 
la 5° formée d’une grosse macule isolée au bord costal et d’une ligne continue 
de 6 à la, les 6°, 7° et 8° régulières, continues et parallèles au bord marginal; 
ligne marginale brune fine de 6 à l’angle anal. Franges comme en dessus. 

Armure génitale mâle, fig. 1 (préparation n° 3.223). — Uncus en forme de crois- 
sant avec le bord antérieur creusé d’une faible dépression arrondie. Subunci 
d’une forme très particulière, le tiers distal étant divisé en deux processus iné- 
gaux. Tegumen ovalaire. Cingula étroite prolongée par un long saccus effilé. 
Fultura inférieure constituée par une petite lame soudée à la base des valves. 
Valves oblongues, les deux processus séparés dans leur moitié distale, l’apex du 
processus supérieur recourbé en crochet. Pénis long et effilé, recourbé à l’extré- 
mité. Uncus et moitié distale du processus supérieur des valves garnis de poils. 

9. Yeux, front, palpes, antennes comme chez le mâle. 

Dessus des ailes: semblable à celui du mâle, toutefois la teinte du fond légè- 
rement plus claire, moins orangée. Dessous des ailes: — supérieures: teinte du 
fond plus claire que chez le mâle, l'aire apicale légèrement éclaircie de blanc 
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jaunâtre; — inférieures: couleur du fond gris jaunâtre très clair avec les mêmes 
dessins transversaux que chez le mâle, mais ces dessins brun foncé, d’une teinte 
moins soutenue que chez le mâle. 


BASS nn MO SES UN 


Holotype mâle: Lagos, Nigeria, juin 1950, coll. Stempffer. — Allotype femelle: 
même localité, même date, coll. Stempffer. — Paratypes: un mâle, deux femelles: 
même localité, même date, coll. Stempffer. Tous ces exemplaires capturés par 
le D’ Patrick ROCHE, qui a eu la grande obligeance de me les offrir. 


Un mâle des collections du British Museum, étiqueté « Gold Coast », appartient 
également à cette espèce. 


L. Rochei appartient au groupe flavicans Smith Kirby = praestans Smith, 
mais elle se distingue facilement de-ces deux espèces par les dessins du dessous 
des inférieures et les caractères de l’armure génitale. 


Hewitsonia Magdalenae (*), n. sp. — 6. Yeux glabres. Front brun noirátre avec 
deux fines lignes latérales blanches. Palpes ascendants, dépassant le front, le 
2° article incurvé, garni latéralement de poils blancs, en dessous de poils noirs, 
le 3° article grêle, acumine, noirätre. Antennes brunes, faiblement annelées de blanc 
en dessous, avec massue brune, fusiforme. Pattes revêtues d’ecailles jaunätres. 


Dessus des ailes: — supérieures: aires costale et apicale noirätres, la limite 
de cette zone sombre suit le bord inférieur de la cellule puis, presque rectiligne, 
passe à peu près au milieu de l’espace compris entre les nervures 2 et 3 jusqu’à 
1 mm, environ du bord externe; de là, elle se dirige vers le tornus; moitié infé- 
rieure de l'aile d’une belle teinte métallique vert émeraude. L’aire noirátre 
contient les dessins suivants: série subapicale très oblique de quatre taches 
blanches allongées, une entre 10 et 7, une, confluente à la première, entre 7 et 6, 
une détachée entre 6 et 5, la dernière, petite, près du bord externe entre 5 et 4; 
trois petites taches vert émeraude à la base, au milieu et vers l’extrémité de la 
cellule. Dans la zone verte brillante, un petit point noirâtre en dessous du bord 
inférieur de la cellule, un plus gros en dessous de l’origine de 3, un autre, peu 
distinct, en dessous du second. Inférieures: entièrement d’un beau vert émeraude 
métallique à l’exception d’une zone brun noirâtre occupant le tiers supérieur 
de la cellule et l’espace compris entre la côte et la nervure 6, d’une bordure margi- 
nale fine, brun noirátre, et du bord abdominal grisâtre jusqu’à 1b. Franges 
brun noirätre faiblement entrecoupée de blanc . 


Dessous des ailes : Supérieures: d’un noir mat avec une bande costale blanc 
jaunätre clair limitée par le bord supérieur de la cellule et atteignant le niveau 
de l’extrémité de celle-ci et une large zone apicale également blanc jaunätre clair, 
cette aire apicale ést striée par les nervures soulignées de brun et par des lignes 
internervurales brunes entre 7 et 6, 6 et 5, de petites taches marginales blanc 
jaunätre entre 4 et 3, 3 et 2 et au tornus. Inférieures: blanc jaunâtre très clair 
avec des dessins rappelant beaucoup ceux d’Hewitsonia Kirbyi Dewitz, c'est-á- 
dire que les trois lignes transversales proches de la base sont divisées en points 
largement séparés. On peut noter toutefois les différences suivantes: chez H. 
Magdalenae, la zone brun rougeätre parallèle au bord costal n’existe pas, non 
plus que celle du bord marginal, les dessins constitués par l’extrémité des ner- 


(1) — Dédiée à la mémoire de ma fille Madeleine. 
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vures et les lignes internervurales sombres sont donc beaucoup plus apparents. 
Franges blanchätres entrecoupées de brun. 

Armure génitale mâle, fig. 2 (préparation n° 2.839), — Du type ordinaire des 
Hewitsonia. Uncus en forme de croissant relié au tégumen par une zone semi- 
membraneuse. Subunci longs arqués. Cinegula prolongée par un saccus. Valves 
ovalaires avec un apex arrondi. Penis long et faiblement arqué. Uncus et extré- 
mité distale des valves garnis de poils. Taille: 45 mm. 

Femelle inconnue. 


Holotype mâle: Eala, Congo belge, VIII-1936, J. GHESQUIÈRE leg. Musée du 
Congo belge de Tervueren. 


Cette belle espece se distingue facilement d’H. Boisduvali Hew. et d’H. Kirbyi 
Dew, par sa teinte d’un vert éclatant ainsi que d’H. bitjeana B. Bak dont les infé- 
rieures sont blanches en dessus avec une petite aire vert päle. 


Neurellipes quadricaudata Bethune Baker. — Cette espèce a été décrite sous le nom 
de Triclema quadricaudata par BETHUNE BAKER (Ann, Mag. nat. Hist. (9) 17, p. 400, 
1926) d’après une femelle unique de Bitje, Cameroun. J’ai eu l’occasion d’en 
examiner quatre exemplaires: deux 4 Budongo Forest, Unyoro, 3.400”, Uganda, 
11-15.XI1.1911, S.A. NEAVE leg., Coll. British Museum; — une 2 Budongo Forest, 
T.H.E. Jackson leg., Coll. Jackson; — une 2 Beni, Ituri, T.H.E. JAckson leg., 
Coll. Jackson. 

Chez ces quatre exemplaires, Ja nervure 8 des ailes antérieures est présente et, 
pendant un séjour qu'il fit à Londres en 1950, T.H.E. Jackson a bien voulu exa- 
miner l’holotype femelle chez lequel la nervure 8 des supérieures existe également. 
C’est donc par erreur que BETHUNE BAKER a rangé cette espèce parmi les Triclema 
alors qu’elle appartient en réalité aux Neurellipes. Du reste, d’après mon opinion, 
ces deux coupes séparées seulement par un détail de nervulation, n’ont que la 
valeur de sous-genres du genre Anthene Doubleday. 

Je donne ci-dessous description du mâle qui n’était pas encore connu : Dessus: 
teinte du fond brun noirátre, Supérieures: une petite zone bleu violet sombre 
près de la base du bord interne. Inférieures: zone triangulaire bleu violet sombre 
entre 6 et 2, mais la teinte bleue n’atteint pas le bord marginal; queues fines et 
courtes aux extrémités de 1b, 2, 3 et 4, rudimentaires aux extrémités de 5 et 6; 
aux quatre ailes, franges brunes à la base, blanc sale à l’extrémité. Dessous sem- 
blable à celui de la femelle, mais la zone marginale blanche sensiblement moins 
large. 

Armure génitale mâle, fig. 3 (préparation n° 3.234). — Uncus constitué par deux 
petits lobes soudés de part et d’autre de la dépression profonde du bord antérieur 
du tégumen, ce dernier étant réduit dans la partie médiane à une mince bande- 
lette. Subunci à talon robuste, très longs et grêles, fortement arqués. Cingula 
étroite prolongée par un long saccus spatulé. Furca à branches divergentes. Val- 
ves très allongées, presque filiformes. Pénis très long et très grêle. Lobes de 
Puncus garnis de poils. 

Taille : mâle 18 mm. 

Allotype : Budongo Forest, 3.400’, S.A. NEAvE leg., Coll. British Museum. 


N. quadricaudata B. Baker est, par l’aspect extérieur, proche de N. gemmifera 
Neave (— Monile pluricauda Ungemach) mais les genitalia des deux espèces sont 
extrêmement différents. 
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Lepidochrysops victoriae Vansomereni, n. subsp. — Diffère de la race typique par les 
caractères suivants: taille très inférieure: mâle 30-33 mm. au lieu de 36-48 
femelle 34 mm. au lieu de 41-52. Dessus du mâle d’un brun plus clair; d’une fointe 
moins chaude et moins soutenue; ocelle jaunâtre fauve de langle anal petit, peu 
distinct. Dessous du male: ocelle anal petit. Dessus et dessous de la femelle 


À 


——| 


Armures génitales mâles. — Fig. 1 de Liptena Rochei, n. sp. — Fig. 2. Epitola Magdalenae, n. sp. — 
Fig. 3. Neurellipes quadricaudata Beth. Baker. — Fig. 4. Lepidochrysops Desmondi, n. sp. 


semblables à celui du type, à l’exception de l’ocelle de l’angle anal qui est réduit : 
comme chez le mâle. Armure génitale mâle: semblable à celle du type. 


Holotype mâle: Athi River Bridge, 18 miles de Nairobi, décembre 1945. Allo- 
type femelle: même localité, mai 1948, Dr. VAN SOMEREN leg., Coll, van Someren. 
Paratypes: deux mâles même localité, décembre 1945 et mai 1948, coll Stempffer. 


L. victoriae Karsch a été décrit de Kitoto (bord du lac Victoria); BETHUNE 
BAKER le signale du Nandi (Kenya) et de Patigo (Uganda); j'ai moi-même examiné 
des exemplaires de Nakuru, Kitale, Soy, Lumbwa district (Kenya) appartenant 
tous à la race nominale. 

Au sujet de la nouvelle sous-espèce décrite ci-dessus, le Dr VAN SOMEREN m’a 
communiqué les renseignements suivants: « Personnellement, je pense que c’est 
une espèce et non une race de victoriae, J'ai capturé environ 75 3 et 50 2, tous 
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d’un faciès constant. Victoriae est un insecte des localités élevées de V’Elgon et 
du Mau, des hautes collines du Karamoja, toutes situées à l’ouest de la Rift Valley. 
L’insecte d’Athi River Bridge habite les plaines herbeuses, parmi les acacias, 
à 5.000 pieds. » 


Il est exact que victoriae Vansomereni a un aspect d’ensemble fort différent 
de celui de la forme typique; c’est la similitude des armures génitales qui 
m’amene à le considérer (peut-être à tort) comme une sous-espèce géographique. 


Lepidochrysops Desmondi ('), n. sp. — 4. Yeux revêtus d'une fine pilosite. Front 
brun avec une ligne médiane et deux lignes latérales blanches. Deuxième article 
des palpes ascendant garni d’écailles blanches et de fortes soies noires hérissées, 
troisième article grêle, acuminé. Antennes annelées de noir et de blanc avec 
massue noirâtre. Dessous du thorax et fémurs garnis de longs poils blancs, 
soyeux. 

Dessus des ailes: brun ardoisé avec un glacis violacé. Aux supérieures, tache 
discoïdale noirâtre, épaisse; ligne antémarginale de chevrons clairs, peu distincts. 
Aux inférieures, pas de tache discoïdale; série de chevrons antémarginaux clairs, 
peu distincts; quelques écailles bleutées entre les extrémités de 4 et de 3; entre 
les extrémités de 3 et 2, un ocelle anal d’un noir profond bordé du côté externe 
par quelques écailles bleutées, surmonté du côté interne d’un large chevron 
orange clair, bord abdominal garni de longs poils bruns. Pas de queue. Franges 
brunes à la base, blanc sale dans leur moitié distale. . 

Dessous des ailes: brun clair avec les dessins suivants: Supérieures: lunule 
discoidale brun foncé, entourée de blanc; série presque rectiligne de six ocelles 
postdiscoidaux bruns, entourés de blanc, seul l’ocelle placé entre 7 et 6 est 
légèrement déplacé vers la base; série antémarginale et série submarginale de 
chevrons bruns, limités de blanc, ligne marginale brune. 


Inférieures: quatre ocelles noirs subbasilaires, un entre 8 et 7, un dans la 
cellule, un entre 2 et 1b, un autre au bord abdominal; un autre ocelle noir entre 
1b et 1a à la moitié du bord abdominal, lunule discoïdale réniforme; série post- 
discale d’ocelles entourés de blanc, le premier noir, isolé près de la côte entre 
8 et 7, le second brun également isolé entre 7 et 6, les quatre suivants bruns, 
confluents, formant une ligne presque régulière de 6 à 2, le dernier ocelle entre 
2 et 1b légèrement déplacé vers l’extérieur; série antémarginale de chevrons 
blancs, parallèle au bord marginal, série d’ocelles submarginaux bruns surmontés 
de chevrons blancs; entre les extrémités de 3 et 2, un ocelle anal d’un noir 
profond, semé de quelques écailles métalliques bleues, surmonté d’un large che- 
vron orange; ligne marginale brune. Franges comme en dessus. 

Armure génitale mâle, fig. 4 (préparation n° 3.264). — Un cus constitué par 
deux petits lobes latéraux soudés au tégumen qui, en son milieu, est réduit à 
une mince bandelette. Subunci arqués, très longs et très gréles. Cingula étroite. 
Furca en forme d’Y avec anellus. Valves longues et étroites, légèrement incurvées 
avec un apex spatulé, à bord inférieur faiblement serratulé, Penis allongé, la 
portion interne subcylindrique, la portion externe un peu dilatée et divisée à 
Vapex. Uncus et valves abondamment garnis de longs poils fins. 


2. Yeux, front, palpes, antennes, dessous du thorax et fémurs comme chez 


(1) Espèce dédiée à M. DESMOND VAN SOMEREN à qui nous devons déjà d’intéressantes captures entomo- 
logiques, ; 
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le mâle. Dessus des ailes: bleu ardoisé avec les dessins suivants: Supérieures: 
bord costal largement assombri par un semis d’écailles brunes, nervures souli- 
gnées de brun, grosse lunule discoïdale brun noirâtre, série antéterminale de 
chevrons bruns, parallèle au bord externe, bordée du côté interne et du côté 
externe par des éclaircies blanchätres, ligne marginale brune, large, diffuse. 
Inférieures : aire costale brunâtre, limitée par le bord supérieur de la cellule 
et la nervure 6; lunule discoïdale faiblement indiquée noirâtre; entre les extré- 
mités de 7 à 3, ocelles marginaux bruns surmontés de chevrons bleu clair, puis 
de chevrons bruns; entre les extrémités de 3 et 2, un ocelle anal d’un noir pro- 
fond, limité du côté externe par des écailles bleu pâle métallique et des écailles 
blanchâtres, surmonté d’un large chevron orange, puis d’un chevron brun; entre 
les extrémités de 2 et 1b, quelques écailles blanchätres; bord abdominal grisätre. 
Franges comme chez le mâle. ‘ 

Dessous des ailes: semblable à celui du mâle. 

Taille: mâle 27-31 mm., femelle 32 mm. 


Holotype male: Olarisi hill, Chepalungu district, Kenya, août 1950. — Allotype 
femelle: même localité, même date. — Paratypes: 30 mâles, 10 femelles, même 
localité, même date, tous ces exemplaires récoltés par M. DESMOND VAN SOMEREN, 
collection Dr van Someren, T.H.E. Jackson et Barton Eckett. 

Le mäle de L. Desmondi se distingue facilement de celui de L. parsimon Fabr. 
par son reflet gris violacé; aussi bien chez le male que chez la femelle de L. 
Desmondi, le revêtement d’écailles est peu dense et les nervures donnent l’impres- 
sion du relief. Enfin, les armures génitales mâles des deux espèces sont nettement 
différenciées. 

D'après le Dr van SOMEREN, L. Desmondi vole en compagnie de L. parsimon 
sur les sommets des collines d’Abossi et d’Olarisi. 


Révision du genre Amphibolus Kıuc [Hem. Rebuvunar] 
en Afrique du Nord 


par Paul Dıspons 


Le genre Amphibolus Klug comporte des especes de taille, de forme et de cou- 
leurs fort différentes. A l’intérieur de la sous-famille des Harpactorinae, ce genre 
est caractérisé, d’après le type de Klug (A. venator Klug) par la nodosité sous- 
femorale des mäles et par l’absence de dents basales aux ongles, ce dernier carac- 
tere étant partagé avec les genres Paramphibolus Reuter, Vachiria Stal et Tiva- 
nius Villiers. 

Les espèces du genre Amphibolus Klug sont disséminées en Afrique du Nord, 
Egypte, Arabie, Somalie, Syrie; le genre est également représenté en Afrique aus- 
trale et orientale. 


TABLEAU DES ESPÈCES 


1 (6) Couleur générale noire, brun de poix, ou rouge sombre. Connexivum 
taché de rougeätre ou de jaunâtre seulement sur sa marge. Abdomen 
élargi dans les deux sexes. Formes robustes, Taille 12 à 14 mm. 


72 


ot 


10 


sel 


12 


13 


14 


Bulletin de la Société entomologique de France 


(5) Noir, sauf une ligne médiane longitudinale sur le lobe postérieur de 
la téte, parfois deux taches postoculaires, et des macules linéaires sur 
la moitié de la marge de chaque segment du connexivum, qui sont 
jaunätre. Pattes noires à tarses roux. 


(4) Long. 14 mm. Premier article des antennes plus court que la tête, 
deuxième article égal aux deux tiers du premier article. Deux taches 
postoculaires jaunâtres. — REUTER cite cette espèce d’Afrique, sans 
autre précision. J'ai pensé qu'il pouvait être utile de l'indiquer... 


A ER de ter AR AREAS OR ET ic MN maurus Reuter 


(3) Long. 12 mm. Premier article des antennes égal à la longueur de la 
tête (ou légèrement plus long), deuxième article un peu plus court 
que la moitié du premier article. Pas de taches postoculaires jaunä- 
tres. 4: tubercule fémoral à peine marqué. — Algérie, Tunisie, 


(2) Rouge, sauf la tête (excepté la partie antérieure du lobe antérieur), 
le lobe antérieur du pronotum et le connexivum (excepté les macules 
linéaires du milieu du bord de chaque segment) qui sont noirs. 
Pattes entièrement rouges. L. 12 mm. Type: 1 2: Tunisie 


seu fafa ere ee ST Be votre a en close purpuratus, n. sp. 


(1) Couleur générale plus claire, variée de noir, de roux, de gris, de jaune 
ou d’orangé. Connexivum largement taché de clair sur toute la largeur 
des segments. Abdomen à bords généralement parallèles. Formes plus 
grêles. — Taille de 6 à 10 mm. 


(8) Angles antérieurs du pronotum émoussés. 4 tubercules des fémurs 
antérieurs peu apparents. — L. 9 à 10 mm. — Algérie, Tunisie, Maroc. 


(7) Angles antérieurs du pronotum en cône aigu. 


(10) Taille: 9 à 10 mm. Fémurs assez épais. Lobe postérieur de la tête à 
joues arrondies. & tubercules des fémurs antérieurs très marqués. — 
Algérie 

(9) Taille: 6,5 à 7 mm. Fémurs minces, Lobe postérieur de la tête à joues 
presque rectilignes. 


(12) Pronotum jaune sauf cinq lignes noires longitudinales sur le lobe anté- 
rieur. Tête noire avec deux larges lignes longitudinales sur le lobe 
antérieur, une large ligne longitudinale médiane et deux taches post- 
oculaires jaunes sur le lobe postérieur. Ecusson noir présentant un 
long trait longitudinal jaune bifurqué vers la base et s’étendant jus- 


qu’à l’apex. — Taille 7 mm. — Type 1 $. — Algérie: bords de l’oued 
Sadouri ee er AE 


(11) Pronotum noir a angles postérieurs roussâtres (ou portant quatre 
taches orangées). 


» 


(16) Tête entièrement noire. Cou présentant une très petite macule jauná- 
tre. Ecusson noir, à apex fauve foncé. 


(15) Antennes à articles 1 et 2 jaunes et 3 et 4 noirs. Scutellum relevé à 
l’apex. Tibias noirs avec un anneau jaune au tiers basal. Abdomen non 
élargi. — Taille 7 mm, — Type: 1 9. — Algérie; Aurés.., francoi, n.sp. 


LES le LE NOR re er PT ER EE beduinus Puton 


e... Kerimt Reuter 


Le REN ee DENE Mina RIE TY aR SEO EE venator Klug 


re Dame imperialis, n. sp. 
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15 (14) Antennes entièrement jaune orangé. Scutellum horizontal. Tibias jau- 


nes à peine tachés de noir près de la base. Abdomen élargi, — Taille 
6,5 mm. — Type: 1 2. — Maroc: Agadir........... maroccanus, N. sp. 


16 (13) Téte noire á lobe antérieur orangé et á lobe postérieur portant une 
ligne longitudinale s'élargissant sur le cou en collier et deux taches 
couvrant les ocelles et s'étendant en avant jusqu'aux yeux, orangées. 
Ecusson noir portant une ligne longitudinale orangée de la base á 
l’apex, non bifurquée à la base. — Taille 7-7,5 mm. — Cette espèce, 
décrite par DE BERGEVIN (Bull. Soc. Afrique du Nord, 1932, p. 112) 
sous le nom de Rhinocoris rotroui, est en réalité un Amphibolus, net- 
tement caractérisé par l’absence de dents à la base des ongles. — 
Aero ODAC EE PET Bins AS PARDON TS DE rotroui Bergevin 


Remarques sur quelques Curculionides de France 


par ST. SMRECZYNSKI 


Sitona languidus Gyll. — Espèce orientale dont la limite occidentale de disper- 
sion passe par l’Est de la France. Très rare en France, j'ai trouvé un exemplaire 
à Saint-Martin-Vésubie (Alp.-Mar.) le 20.V.1930. 


Trachydemus rugosus Luc. — Très rare, j’ai pris un individu à Thuir près de 
Perpignan (Pyr.-Or.), le 11.V.1930, au pied de Reseda luteola. 
Plinthus findeli Boh. — Cette espèce ressemble tellement à Plinthus megerlei 


Panz. qu’on ne peut la distinguer avec certitude que d’après la conformation du 
pénis. Celui-ci est pointu au sommet, tandis qu’il est largement arrondi chez 
megerlei. Tous les exemplaires provenant de France, qui se trouvent dans la 
collection H, pu Buysson, appartiennent à cette espèce et je suppose que megerlei 
n'existe pas en France. Ce dernier est assez localisé; il habite les Alpes orientales 
et les pays avoisinants du Sud-Est; findeli existe dans toute la partie méridionale 
de l’Europe Centrale. Les exemplaires francais sont plus petits que ceux des 
Alpes, plus courts, à interstries impairs moins élevés. Je les possède des localités 
suivantes: Luchon, Val d’Arboust (leg. H. pu Buysson); Cher: Saint-Amand (leg. 
H. Lamorre); Haut-Rhin: Bellevue (leg. L. PourcHoT); Mont-Dore, IX.16 (leg. 
R. pu Buysson); Mont Pilat (leg. BERTHOLEY). 


Ceuthorrhynchus chlorophanus Rouget et viridanus Gyll, — SCHULTZE a mis 
C. chlorophanus en synonymie avec viridanus et cette opinion s’est maintenue 
longtemps. Dernièrement, H. WAGNER (Koleopt. Rundschau, XXVIII, 1942-1943, 
p. 127) a mis cette synonymie en doute et considère chlorophanus et viridanus 
comme espèces distinctes, sans cependant en préciser les caractères. D’après 
WAGNER, chlorophanus existe aussi dans la Bohême centrale et en Autriche infé- 
rieure, et vit sur Erysimum cheiranthoides (Dr. Franz). Mes exemplaires de 
Podolie et de Budapest sont identiques à un exemplaire d'Autriche nommé chloro- 
phanus par le Dr. Franz et ne diffèrent en rien d'exemplaires de Talant près 
de Dijon, que j'ai reçus de A. HusracHE. M. G. RUTER m'a obligeamment donné 
quelques exemplaires de Thorenc (Alp.-Mar.), déterminés chlorophanus, qui, bien 
qu’extrémement semblables aux exemplaires de Talant, me semblent cependant 
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jusqu’en Alsace à l'Est. Elles ne paraissent pas offrir les mêmes exigences écolo- 
giques, se trouvant en général dans des stations distinctes; c’est ainsi que je 
mai jamais capturé en Gironde que P. caesus Duft. mais que, récemment, M. G. 
TEMPÈRE m’a signalé l’existence dans le même département d'une station où 
ne vivrait que P. rotundatus Aubé. D’une façon générale, P. rolundatus Aube, 
forme d’ailleurs méridionale, recherche les eaux courantes ou alimentées. En 
Afrique du Nord, GAUTHIER, dans son étude sur les eaux continentales de l'Algérie 
et de la Tunisie, signale la plupart du temps P. conifer Seidl, à l'embouchure 
d’oueds en compagnie de la Crevette d’eau douce: Alyaephyra Desmaresti Mill. 
vivant d’ailleurs à l’occasion dans des eaux à température élevée (25° à l’oued 
el Maboune, dans la région de Bône et de la Calle). 


P. rotundatus Aubé. — En 1949, M. ANGELIER m’ayant confié l’examen de récol- 
tes d’insectes aquatiques provenant des Pyrénées-Orientales, et notamment de 
la région de Banyuls, j’y ai relevé la présence de plusieurs P. rotundatus Aubé, 
pris au Grau de la Massane, encore désigné sous le nom d’étang du Racou, les 
eaux de la Massane, petit torrent des Albères, formant à Argelés, au niveau de 
la plage du Racou, une sorte de lagune, complètement isolée en été. Au mois 
de juillet, à l’occasion d’un séjour au laboratoire Arago à Banyuls, je me suis 
rendu moi-même au Grau de la Massane. L’étang du Racou, aux rives en partie 
envahies par une dense phragmitaie, offrait, particulièrement en aval, une abon- 
dante végétation d’Algues filamenteuses (Cladophora notamment); leur examen 
sur place me permit de recueillir plusieurs Peltodytes, P. rotundatus Aubé nette- 
ment dominant, P. caesus Duft représenté par un seul exemplaire; je trouvais 
en même temps quatre larves de Peltodytes. Les eaux du Grau de la Massane, 
dont la température atteignait plus de 25° (27°) sur les bords, hebergeaient des 
insectes aquatiques divers, pour la plupart limnophiles, avec quelques éléments 
d'eaux courantes (larves et imagos de Limnius (Dryopides), également des Cre- 
vettes (Alyaephyra Desmaresti Mill). Enfin, à Banyuls même, dans une poche 
d’eau assez profonde et un peu saumätre à l’embouchure de la Baillaurie, au 
voisinage immédiat de la plage, je constatais également la présence de P. rotun- 
datus Aubé, et le 9 juillet, dans une poche d’eau le long du ruisseau de Pouad, 
qui, par le ruisseau de Banyuls, alimente la Baillaurie, l’examen d’une masse 
d’Algues filamenteuses (Spirogyra) me permit de recueillir une autre larve de 
Peltodytes. 


GYRINIDAE 


Genre Gyrinus Geoffr. 


Les larves des Gyrinides ont été relativement peu étudiées; sans doute, du 
point de vue systématique, connait-on à l’état larvaire les caractéristiques de 
plusieurs genres — dont ceux représentés en Europe — mais on sait fort peu 
de choses des caractères spécifiques. On a rarement fait d’ailleurs l’élevage de 
ces larves, qui, comme l’a dit GUIGNOT, peuvent peut-être échapper à l’attention, 
mais qui en tout cas sont bien loin d’être rares. De plus, les Gyrinides pondent 
très volontiers en captivité, et j'ai obtenu à plusieurs reprises l’éclosion d'œufs 
de Gyrinus. Et c’est précisément de cette façon que cette année même (1949), à 
la suite d’une visite des marais de Pont-Sainte-Maxence, avec nos collègues MM. 
MARIE et LEGRoS, j’ai pu obtenir les larvules de trois espèces différentes, dont 
G, suffriani Scriba et G, Paykulli Ochs, qui pondirent au laboratoire, Antérieu- 
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rement, j'avais obtenu également ex ovo la larvule du G. urinator Mlig. d’imagos 
capturés dans la Leyre, à Lamothe (Gironde). 


DRYOPIDAE 


Genre Potamophilus Gern. 


P. acuminatus Fabr. -— En octobre 1949, j'ai recueilli à Brinon (Cher), dans 
la petite rivière la Sauldre, quelques larves de cet insecte sur des pieux immergés 
au milieu du courant. Comme on le sait, les larves du Potamophile, depuis leur 
découverte par Durour en 1862, n’ont été que rarement observées : par le 
D" Karaman à Skoplje (Yougoslavie), en 1931; par moi-même à Puy-Guillaume 
(Puy-de-Dôme) en 1935; par M. Pabbé F. RuLLIER aux Ponts-de-Cé, près Angers 
(Loir-et-Cher) en 1942. D'autre part, j'ai déjà signalé la fréquence de l’associa- 
tion des larves de Macronychus et de Potamophilus et, à ce propos, on peut 
noter que BARTHE (19..) ne cite pas moins de six localités où les deux insectes 
se rencontrent ensemble. A Puy-Guillaume, comme aux Ponts-de-Ce, les larves 
des deux Dryopides se tenaient côte à côte. A Brinon, à proximité immédiate 
des pieux portant les larves de Potamophile, j'ai récolté plusieurs larves de 
Macronychus sur un morceau de tronc vermoulu échoué sur la rive. 


DASCILLIDAE 
Genre Eubria Latr. 


E. palustris L. — Le 18 juillet 1949, j'ai récolté sur des rochers suintants dans 
la vallée du Tet, sur le bord de la route nationale de Bourg-Madame à Perpi- 
gnan, à environ 700 mètres d'altitude, peu en amont des Bains de Thues (Pyre- 
nées-Orientales), plusieurs larves d’Eubria palustris L. Cet intéressant Coléoptère, 
dont j'ai étudié l’écologie dans les Hautes et Basses-Pyrénées, colonise donc éga- 
lement les milieux hygropétriques dans la région orientale des Pyrénées. Sur 
ces mêmes rochers suintants, j'ai d’ailleurs observé bon nombre des éléments 
habituels de la faunule caractéristique déjà observée : larves de Dipteres: Her- 
mione, Dieranomyia, Pericoma, de Trichopteres: Ptilocolepus et surtout Stac- 
tobia (‘). 


Description des larves nouvelles 


Genre Peltodytes Reg. — Comme je l’ai indiqué plus haut, les entomologistes 
américains ont pu observer les larves de plusieurs espèces : MATHESON celles 
des P. muticus Lec. et P. edentulus Lec., Wırson celle de la seconde de ces 
espèces, et enfin HICKMANN, plus récemment, celles des P. edentulus Lec., P. 
lengi Rbst. et P. sexmaculatus Rbst. Mais, malheureusement, tous s’accordent à 
reconnaître que les larves des Peltodytes sont fort homogènes et difficiles à carac- 
tériser spécifiquement. Toutefois MATHESON a découvert qu’il existe une diffe- 
rence dans le développement relatif du tubercule setigere spiniforme (spine) 
présent à la base des trachéobranchies à partir du deuxième stade; plus tard, 
HICKMANN, grâce au même procédé, a pu caractériser les larves des trois espèces 


(1) Ptilocolepus granulatus Pict., Stactobia fuscicornis Schneid. n’ont pas été signalés des Pyrenées-Orien- 
tales dans le catalogue de BERLAND et MOSELY. 


18 Bulletin de la Société entomologique de France 


À o ea : 
différentes qu’il avait sous les yeux. Par la même méthode, j'ai pu à mon tour 
définir la larve d’un Peltodytes de Madagascar — sans doute RA quadratus 
Reg. — récemment recueillie par M. Mizzor. De même encore, il m'a été possible 


Fig. 1. Tubercule basilaire d'une trachéobranchie chez 1 
fig. 2. Le même chezP. caesus Duft ; —fig. 3 à 6. Aspect du té 
Métr.; G. Paykulli Oehs.: G. Suffriani Seriba ; G. sp. 


a larve du Peltodytes rotundatus Aubé j= 
gument chez les larvules de Gyrinus caspius 


de vérifier que les 1 


arves récoltées à Argelés et à Banyuls étaient bien celles du 
P. rotundatus Aubé. 


P. rotundatus Aubé. — Larves au troisiéme st 


ade paraissant analogues comme 
taille et faciés á celles du P. caesus Duft. 


En différent nettement toutefois par 
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le tubercule basilaire des trachéobranchies plus étroit et surtout plus long par 
rapport au diamètre de la trachéobranchie au point d'insertion. Sur les figures 
1 et 2, j'ai indiqué par un pointillé le contour de la projection de ce tubercule 
sur le diamètre (coupe optique) de la trachéobranchie chez les larves des deux 
espèces (fig. 1 et 2). 


Genre Gyrinus Geoffr. — On ne connaît, comme je Pai dit, qu’un petit nombre 
de larves de Gyrinides. Pour ce qui concerne le genre Gyrinus Geoffr. lui-même, 
WILSON a observé mais non décrit la larve d’une espèce américaine : G. limbatus 
Say. En Europe, bien longtemps après l’étude faite par SCHIGDTE de la larve du 
G. marinus Gyll (G. dorsalis Gyll), Borr a découvert celle du G. substriatus Steph. 
sur laquelle cet auteur a donné d'intéressants détails biologiques. D’autre part, 
enfin, le D' THIENEMANN, au cours de sa mission en Insulinde, a recueilli la larve 
du G. convexiusculus Macleay (OcHs 1931, BERTRAND 1939). Malheureusement, 
les larves des Gyrins sont difficiles à caractériser spécifiquement. Dans le synop- 
sis qu'il a établi pour les larves des espèces européennes, GUIGNOT fait mention 
de la longueur des deux dernières paires de trachéobranchies par rapport à 
celle du neuvième segment abdominal; de mon côté, j’ai fait état des longueurs 
des deux dernières paires de trachéobranchies, plus précisément des branchies 
des septième et huitième segments de l’abdomen, ainsi que de celle des « cer- 
ques > représentés par la deuxième paire de branchies du huitième segment. 
Ces mensurations ont été bien entendu faites chez les larvules des quatre espèces 
que je possède. De plus, à l’examen comparatif du tégument des larvules au 
microscope, j’ai constaté que sa texture différait plus ou moins d’une espèce à 
l’autre. Chez les larvules des Dytiscides, on sait que le tégument offre des orne- 
ments cuticulaires en forme d’écailles, parfois aiguës et prolongées en minus- 
cules spinules, ornementation qui d’ailleurs s’efface plus ou moins complètement 
aux stades ultérieurs (BERTRAND 1928). Chez les larvules des Gyrins on trouve 
des formatioins analogues, d’aspct variable, mais persistant chez les larves âgées: 
peut-être serait-ce là un intéressant critère pour l’identification des espèces; c’est 
pourquoi j'ai figuré ci-contre (fig. 3, 4, 5 et 6) Paspect du tégument chez les 
larvules des G. caspius Métr. (?) (), G. Paykulli Ochs., G. Suffriani Scriba, et une 
larvule indéterminée de Libourne (Gironde). 


G. caspius Métr. (?). — Larve au premier stade de 3 mm. Tête: 0,60 mm, (lar- 
geur 0,55 mm.); dernières branchies et cerques: 0,50 mm. 0,90 mm. et 1,10 mm. 
Ecailles cuticulaires grandes, triangulaires et assez écartées. 


G. Paykulli Ochs. — Larve au premier stade de 4 mm. Tête: 0,60 mm. (lar- 
geur 0,45 mm.); dernières branchies et cerques: 0,50 mm. 0,90 mm. et 1,10 mm. 
Ecailles cuticulaires plus larges et très rapprochces les unes des autres, 


G. Suffriani Scriba. — Larves au premier stade de 3,50 mm. Tête: 0,55 mm. 
(largeur 0,35 mm.); dernières branchies et cerques: 0,50 mm., 0,80 mm. et 0,90 mm. 
Ecailles cuticulaires bien différentes de celles des larves précédentes, très petites, 
irrégulières, parfois groupées, assez espacées. 


G. urinator Illig. — Larve au premier stade de 4 à 4,20 mm. Tête: 0,65 mm. 
(largeur 0,40 mm.); dernières branchies et cerques: 0,70 mm. 0,90 mm. et 1,10 mm. 
Ecailles cuticulaires petites et espacées. 


(1) Les images ont été identifiés par M. C. LeGros. 
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